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Le Rosaire avec Benoît XVI (1927 – 2022)  

Joseph Ratzinger est né en Allemagne en 1927. Sa jeunesse a été 
marquée par la difficile expérience du régime nazi. Ordonné prêtre en 
1951, il commence une carrière d’enseignant en théologie et publie de 
nombreux articles et ouvrages. Il participe au Concile Vatican II comme 
expert.  

En 1977, le Pape Paul VI le nomme archevêque de Munich, puis, en juin suivant, il est créé Cardinal. 

En 1981, le Pape Jean-Paul II le nomme préfet de la Congrégation pour la doctrine de la foi. Elu doyen du 
Sacré Collège des Cardinaux en 2002, c’est à ce titre qu’il préside les obsèques de Jean-Paul II en avril 2005 
avant d’être élu à son tour le 19 avril. Il prend alors le nom de Benoît XVI, en référence à Benoît XV, 
promoteur de la paix pendant la 1ère guerre mondiale, et à Saint Benoît, patriarche des moines d’Occident et 
co-patron de l’Europe.  

« La prière est le souffle de la vie » disait-il. « Unis à nos frères et sœurs dans la foi, nous élevons vers Dieu 
une grande symphonie d’intercession, d’action de grâce et de louange. » 

  

I - Mystères Joyeux 

1 – l’Annonciation  

Fruits du mystère : l’humilité 

« Marie reçut sa vocation de la bouche de l’Ange. L’Ange n’entre pas chez nous de façon visible, mais le 
Seigneur a un projet pour chacun de nous, qu’Il appelle par son nom. Notre devoir est de devenir des 
personnes à l’écoute, capables de recevoir son appel, courageuse et fidèles pour le suivre. » 

« Tandis que nous récitons les Ave Maria, contemplons le mystère de l’Incarnation de Jésus et la 
participation de Marie à ce mystère et, comme elle, disons « OUI» à la vie. » 

➢ Marie, apprends-nous à répondre « Fiat » comme toi :  
OUI à la vie, OUI à l’Amour de Dieu, OUI de tout notre cœur ! 

 

2 – La Visitation 

Fruits du mystère : la Charité  

« Marie se rendit en hâte chez sa cousine Elisabeth pour lui rendre visite. L’initiative de la Vierge fut marquée 
par une authentique charité, humble et courageuse, mue par la foi en la Parole de Dieu et par la force de 
l’Esprit Saint. Celui qui aime s’oublie soi-même et se met au service du prochain ». 

« Mon âme exalte le Seigneur : quand la Vierge rend grâce au Seigneur, elle nous prend à témoins été partage 
avec nous la joie qui habite son cœur pour qu’elle devienne la nôtre. Chaque récitation du Magnificat fait de 
nous des témoins de son sourire. » 

➢ « Nous ne devons pas seulement porter le Christ dans notre cœur mais nous devons le porter au 
monde de façon à l’engendrer aussi pour notre temps. C’est un devoir de charité pour chacun 
d’entre nous. » 

 



2 
 

3 – La Nativité.  

Fruits du mystère : l’esprit de pauvreté. 

« A Noël, le Tout-Puissant s’est fait petit enfant et Il demande aide et protection : Il frappe à nos portes et se 
fait l’un de nous pour être notre compagnon sur nos routes semées d’embûches. Accueillons la main qu’Il 
nous tend. Dieu est devenu l’un de nous afin que nous puissions devenir semblables à Lui. » 

« Dans l’enfant de Bethléem, chaque homme découvre qu’il est gratuitement aimé par Dieu. Dans la lumière 
de Noël se manifeste à chacun de nous la bonté infinie de Dieu. Par son incarnation le Seigneur nous dit : 
« Je suis tien » afin que nous puissions répondre : « Seigneur, je suis tien ! » ». 

➢ Seigneur, tout notre être t’appartient : notre corps, notre âme, notre intelligence et notre volonté.  
Tu nous as tout donné, pourquoi cherchons-nous toujours à garder un peu de notre moi ? » 

 

4 – Le présentation de Jésus au Temple   

Fruits du mystère : l’obéissance et la pureté 

« Marie est la mère qui, aujourd’hui au Temple, présente le Fils au Père, donnant suite au OUI de 
l’Annonciation.  

L’Eglise, comme la Vierge Marie, offre au monde Jésus, le Fils qu’elle a reçu en don et qui est venu libérer 
l’homme de l’esclavage du péché. Elle l’offre à tous ceux qui le cherchent d’un cœur sincère, aux humbles et 
aux affligés, aux victimes de violences et à ceux qui désirent ardemment la paix.  

C’est Jésus lui-même qui est le véritable Temple dans lequel Dieu habite et dans lequel nous pouvons 
rencontrer Dieu et l’adorer. » 

➢ Dans la Sainte Communion, présentons-Lui nos cœurs et nos désirs d’obéissance et de pureté et 
disons-Lui encore : « Me voici Seigneur, je viens faire Ta Volonté. » 

 

5 – Le recouvrement de Jésus au Temple.  

Fruits du mystère : être toujours aux affaires de notre Père du Ciel. 

« Il redescendit alors avec eux et revint à Nazareth et Il leur était soumis. » … Cet épisode nous montre la 
famille de Nazareth comme le premier exemple de l’Eglise : c’est autour de Jésus et grâce à sa médiation 
qu’on doit vivre toute relation filiale avec Dieu le Père. 

C’était Jésus qui enseignait à Marie et Joseph la grandeur de l’amour de Dieu, son Père Céleste, source 
première de tout amour. 

Toute famille est appelée à être une « Eglise domestique », un lieu de foi, de prière et de souci aimant pour le 
bien véritable de chaque membre. » 

➢ A nous d’édifier des communautés familiales ou ecclésiales cherchant à refléter toujours plus la 
beauté de la Sainte Famille et celle de la Trinité. Ainsi nous serons aux affaires de notre Père du Ciel. 
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II - Mystères Lumineux 

1 – Le Baptême du Christ. 

Fruits du mystère : raviver la grâce de notre baptême. 

« En Jésus, le cœur de Dieu et le cœur de l’homme se sont touchés. Jésus a pris la lumière du Ciel et l’a 
apportée sur la terre. Maintenant nous savons qui est Dieu et donc, ce que nous sommes et dans quel but 
nous existons. Dans le baptême, Jésus nous prend la main et nous conduit : Il nous fait traverser la Mer 
Rouge de ce temps et nous introduit dans la vie sans fin. Tenons sa main bien serrée !  

Devenir chrétien, c’est un nouveau commencement, c’est une renaissance, mort et résurrection dans le 
Christ. » 

➢ « Quoi qu’il arrive, n’abandonnons pas la main de Jésus ! » Prions pour les Catéchumènes qui 
cherchent la vérité, pour les baptisés qui doutent dans les difficultés, et pour que nous restions tous 
fidèles à la grâce de notre baptême. 

2 – Les Noces de Cana.  

Fruits du mystère : l’amour de l’Eglise 

« Ils n’ont plus de vin » dit Marie à Jésus. Prenez-la comme votre avocate auprès du Seigneur : elle est la 
femme bienveillante, pleine de sollicitude maternelle et de courage, la femme qui perçoit les besoins des 
autres et les porte devant le Seigneur. Elle se met au service du prochain. 

« Tout ce qu’il vous dira, faîtes-le » : voilà l’image et le modèle de l’Eglise. Chaque communauté ecclésiale 
est appelée à agir et à prier comme Marie : sans vouloir affirmer notre volonté ou nos désirs, mais en les 
présentant au Seigneur et en le laissant faire ce qu’Il veut. » 

➢ Prions pour tous nos chefs spirituels : Notre Saint Père le Pape, les évêques et les prêtres. Que Marie 
soit toujours celle qui veille sur l’Eglise. 
Notre Dame du Clergé, priez pour nous ! 

3 – L’Annonce du Royaume.  

Fruits du mystère : la conversion. 

Le Christ a apporté un royaume qui n’est pas de ce monde mais c’est un royaume capable de changer le 
monde, car il a le pouvoir de changer les cœurs, d’illuminer les esprits et de fortifier les volontés. Il est au 
milieu de nous, il se développe là où est réalisée la volonté divine. La mission de l’Eglise consiste à 
« contaminer » d’espérance tous les peuples ! … Nous sommes chargés de nous faire l’écho  et les porteurs 
d’une seule parole qui est le Verbe de Dieu, fait chair pour notre salut. 

➢ « Le Chrétien est, dans l’Eglise et avec l’Eglise, un missionnaire du Christ envoyé dans le monde. 
C’est la mission de toute communauté ecclésiale de recevoir de Dieu le Père et d’offrir au monde le 
Christ ressuscité, source de croissance et de vie. » 
Prions pour que chacun devienne missionnaire à sa mesure, en famille, au travail, dans la paroisse… 

4 – La Transfiguration.  

Fruits du mystère : la grâce d’une vie intérieure. 

« Le fils de Dieu s’est fait vrai homme, image parfaite de Dieu : dans le Christ, il nous est ainsi possible de 
contempler le visage de Dieu et d’apprendre à être, nous aussi, de vrais hommes et de vraies images de 
Dieu. » 
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« Celui-ci est mon Fils bien-aimé : écoutez-le ! », dit le Père. Ces paroles nous invitent à quitter la rumeur 
quotidienne pour nous immerger dans la présence de Dieu : laisser pénétrer la Parole au plus profond de 
notre esprit, là où nous discernons le bien et le mal, là où nous affermissons notre volonté de suivre le 
Seigneur. » 

➢ Avec Jésus et les apôtres, prenons le temps de gravir la montagne, c’est-à-dire, prenons le temps du 
silence et du recueillement qui fait jaillir en nous le visage de Dieu et nous donne le vrai sens de 
notre vie. 

5 – L’Eucharistie.  

Fruits du mystère : la foi en la présence réelle. 

« Ceci est mon corps qui va être livré pour vous. » 

« Comment Jésus peut-Il donner son Corps et son Sang ? En faisant du pain son Corps et du vin son Sang, Il 
anticipe sa mort, Il l’accepte au plus profond de Lui-même et la transforme en un acte d’amour. 

Dans le mystère de l’Eucharistie, le Christ se redonne continuellement. Il nous nourrit, nous unit à Lui, au 
Père et à l’Esprit-Saint. En nous unissant aussi entre nous, l’Eucharistie est une anticipation du monde futur 
en notre temps. Une eucharistie sans solidarité avec les autres est une eucharistie dévoyée. 

Célébrer l’Eucharistie signifie que le Christ se donne Lui-même à nous, nous donne son amour pour nous 
conformer à Lui et créer ainsi le monde nouveau. » 

➢ Seigneur Jésus, présent dans ton Eucharistie, donne-nous l’amour qui nous unit à nos frères, nous 
fait supporter les défauts des autres et nos propres faiblesses, nous permet de pardonner et nous 
donne la paix. 
 

III - Mystères douloureux 

1 – L’Agonie de Jésus.  

Fruits du mystère : le regret de nos péchés. 

« Mon âme est triste à en mourir. Demeurez ici et veillez avec moi. » 

« En cette heure, Jésus fut à la fois entièrement un avec le Père et pleinement abandonné à sa volonté, mais 
aussi, étant solidaire avec les pécheurs, il fut comme séparé du Père et se sentit abandonné par Lui. » 

« Dieu, la Vérité et l’Amour en personne, a voulu souffrir pour nous et avec nous. Alors dans toute souffrance 
humaine, quelqu’un est entré qui partage la souffrance pour faire surgir l’Espérance. » 

➢ « Dieu ne peut pas changer les choses sans notre conversion, et notre véritable conversion 
commence avec le cri de l’âme qui implore le pardon et le salut. » 
Seigneur, fais-nous comprendre la gravité de notre péché, à quel point il t’offense et combien il est 
contraire à ton dessein d’Amour pour nous ! » 

2 – La flagellation.  

Fruits du mystère : la maîtrise des sens. 

Le Seigneur s’est laissé blesser par amour pour nous et ainsi Il nous rejoint dans nos souffrances.  

Il est des combats que l’homme ne peut soutenir seul, sans l’aide de la grâce divine, mais alors Il nous dit : 
« Ne regarde plus tes blessures, regarde les miennes. Dans mes blessures je te prends, dans mes blessures 
je te cache. Ne te refuse pas à mon amour ! » 
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➢ Aujourd’hui chacun de nous doit accepter de se laisser blesser pour Jésus et, si nous ne subissons 
pas de violences physiques, supportons patiemment et avec amour les douleurs de la maladie ou de 
la vieillesse, sachons renoncer à un plaisir, à une satisfaction d’un moment pour rejoindre Jésus 
dans la souffrance et le remercier de ce qu’Il a enduré pour nous.  

3 – Le couronnement d’épines.  

Fruits du mystère : la guérison de notre orgueil. 

« Le rejet de Jésus par l’homme se manifeste tout au long de l’histoire humaine et encore maintenant. En se 
débarrassant de Dieu et en n’attendant pas de Lui son salut, l’homme croit pouvoir faire ce qui lui plaît.  

Mais quand l’homme élimine Dieu de son horizon, est-il vraiment plus heureux ? Devient-il vraiment libre ? 
N’est-ce pas plutôt alors que s’étendent l’injustice et la violence ? Mais si nous entrons dans les sentiments 
de Jésus-Christ, si nous nous exerçons à penser comme Lui, alors la joie de Dieu se réveille en nous ! » 

➢ « La vérité ne s’impose pas. Elle est humble et se manifeste dans l’amour. Elle n’est pas notre 
propriété et nous ne pouvons que la recevoir et la transmettre aussi humblement. » 
Jésus, doux et humble de cœur, rendez nos cœurs semblables au votre ! 

4 – Le portement de croix.  

Fruits du mystère : la patience dans les épreuves. 

« L’invitation de Jésus à prendre sa croix et à le suivre peut paraître dure et contraire à notre désir de 
réalisation personnelle. Mais les saints nous ont montré qu’elle nous donne une sérénité profonde dans 
l’amour qui renonce à lui-même. Aimer le Christ, c’est Lui faire confiance même au moment de l’épreuve et 
le suivre sur le chemin de la croix dans l’espérance que bientôt le matin de la résurrection se lèvera. » 

➢ « Vivre la foi en Jésus-Christ implique des renoncements quotidiens et des souffrances. Le 
Christianisme n’est pas une voie facile mais plutôt une ascension exigeante, éclairée par la lumière 
du Christ et l’espérance qu’elle nous donne. » 
Notre Dame de la Sainte Espérance, priez pour nous, ne nous laissez pas aller au découragement, 
accompagnez tous ceux qui souffrent, dans leur corps ou dans leur âme. 

5 – La mort de Jésus sur la croix.  

Fruits du mystère : la soif du Salut des âmes. 

« Fixons notre regard sur le crucifié, avec foi et courage, car de Lui viennent la vie, le réconfort, les guérisons. 
Sachons regarder celui qui veut notre bien et sais essuyer les larmes de nos yeux. » 

« C’est dans le mystère de la Croix que se révèle pleinement la puissance irrésistible de la miséricorde du 
Père Céleste. Pour conquérir à nouveau l’amour de sa créature il a accepté de payer un très grand prix : le 
Sang de Son Fils unique.  

Du haut de la croix, Jésus nous tend les bras et répète durant toute l’éternité :  

« Je donne ma vie pour toi, car je t’aime, ô Homme ! » 

Il est avec nous pour toujours ! » 

➢ Regarder le crucifix doit être pour nous un moment d’amour et d’action de grâce. Avons-nous encore 
un crucifix dans nos chambres, comme autrefois ? Pensons-nous à en offrir à nos petits-enfants ? 
Un crucifix, ce n’est pas une simple croix, c’est Jésus, fixé sur la croix pour le salut de nos âmes ! 
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IV - Mystères Glorieux 

1 – La Résurrection.  

Fruits du mystère : la Foi 

« La Vierge Marie est celle qui, plus que tout autre, a contemplé Dieu dans le visage humain de Jésus. Elle l’a 
vu alors qu’Il venait de mourir quand, déposé de la croix, on l’enveloppa dans un linceul et qu’on l’emporta 
au sépulcre. Mais cette image a été ensuite transfigurée par la lumière de la Résurrection. 

Depuis l’aube de Pâques un nouveau printemps d’espérance envahit le monde : Jésus est ressuscité pour 
que Lui-même vive en nous et qu’en Lui nous puissions déjà goûter la joie de la vie éternelle. Nous sommes 
libres, nous sommes sauvés ! Voilà pourquoi, du plus profond de nous-mêmes nous exultons : « Chantons le 
Seigneur : Il est vraiment ressuscité ! » 

➢ Prions pour ceux qui ne croient pas à la résurrection, pour ceux qui doutent de la vie après la mort. 
Seigneur, fais grandir en nous la Foi ! 

 

2 – L’Ascension.  

Fruits du mystère : le désir du Ciel. 

« Je m’en vais et je reviens vers vous » 

« En réalité, dans ce départ, Il vient : Il inaugure un mode de présence totalement nouveau et plus grand. 
L’Ascension du Seigneur signifie que le Christ ne s’est pas éloigné de nous mais que, grâce à Sa présence 
maintenant auprès du Père, Il est proche de chacun de nous, pour toujours.  

Nous pouvons nous éloigner de Lui intérieurement, nous pouvons Lui tourner le dos, mais Il nous attend 
toujours et Il est toujours proche de nous. 

Être dans le Christ-Jésus, c’est déjà être assis dans les Cieux. »  

➢ Seigneur Jésus, dès maintenant nous pouvons jouir de ta présence et de ton amour. Mais un jour 
nous pourrons te contempler dans ta gloire, auprès de Dieu. 
Ô Marie, donne-nous le grand désir de voir ton Fils, de rassasier enfin nos cœurs de sa présence ! 

 

3 – La Pentecôte.  

Fruits du mystère : la venue du Saint-Esprit dans nos cœurs. 

« La grâce de l’Esprit n’est pas quelque chose que nous pouvons mériter ou acquérir mais seulement 
recevoir comme un don. Nous devons lui permettre de pénétrer la carapace de notre indifférence, de notre 
lassitude spirituelle, de notre conformisme aveugle à l’esprit de notre temps. Alors seulement nous pouvons 
Lui permettre d’enflammer notre imagination et de façonner nos désirs les plus profonds. Il nous faut donc 
être toujours plus sensibles et attentifs à la présence de l’Esprit en nous et la transformer en prière, et 
apprendre ainsi à prier, à parler avec le Père et le Fils dans l’Esprit-Saint. 

La Pentecôte est aussi une fête de la Création : le monde provient de l’Esprit Créateur de Dieu. La création 
est un don qui nous est confié pour qu’il devienne le jardin de Dieu et ainsi, le jardin de l’humanité … » 

➢ Ô Seigneur, comment reconnaître les bienfaits dont tu m’as comblé ?  
Chaque jour je célébrerai tes grandeurs, alléluia ! 
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4 – L’Assomption.  

Fruits du mystère : la grâce d’une bonne mort. 

« Marie a laissé la mort derrière elle. Elle est entièrement revêtue de vie, celle de son Fils, le Christ 
ressuscité. Elle est aussi le signe de la victoire de l’amour, du bien et de Dieu, donnant à notre monde 
l’espérance dont il a besoin. Nous en sommes certains : d’en-haut, Marie suit nos pas avec une douce 
inquiétude. Elle nous apaise à l’heure de l’obscurité et de la tempête. Elle nous rassure de sa main 
maternelle. 

Marie est aujourd’hui dans la joie et la gloire de la résurrection. Les larmes qui étaient les siennes au pied de 
la croix se sont transformées en un sourire qui nous accompagnera sans cesse, et particulièrement à l’heure 
de notre mort. » 

➢ Marie vient nous prendre par la main et que ton sourire rassure ceux qui vont passer la mort 
aujourd’hui. 

5 – Le Couronnement de Marie au Ciel.  

Fruits du mystère : une plus grande dévotion à Marie. 

« Rechercher le sourire de Marie n’est pas le fait d’un sentimentalisme dévot ou suranné mais plutôt 
l’expression juste de la relation vivante et profondément humaine qui nous lie à celle que le Christ nous a 
donnée pour Mère.  

Tournons notre regard vers Marie, si glorieuse et si humaine et laissons-la nous conduire vers Dieu. » 

➢ Ô Marie, mère de Jésus et la nôtre, nous vous en supplions, venez nous consoler dans les peines de 
cette vie.  
Détachez nos cœurs de la terre,  
Affermissez-nous dans l’Espérance,  
Obtenez-nous enfin de jouir éternellement dans le Ciel de votre maternel et ravissant sourire. 
Amen ! 


